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L'INVITE DE DP

Sorcellerie

La mode est aux gourous, aux
guérisseurs, aux devins. Le président
des Etats-Unis laisse son épouse
consulter une voyante avant de fixer
ses rendez-vous. On ne peut plus
entamer une conversation sans
décliner son signe du zodiaque (moi,
c'est Juliénas, 3 décas), ni écouter la
radio romande sans tomber sur un
chosologue quelconque. On nage en
pleine sorcellerie. Plus c'est gros,
mieux ça marche. On vous masse les

pieds, ce qui est agréable, et on
appelle ça réflexothérapie en construisant

une théorie fumeuse (deux
différences entre ça et le massage
thaïlandais: pour ce dernier, on ne
masse pas les pieds, et on paie
d'avance). Il y a des naturopathes,
des auriculothérapeutes, des mages,
des faiseurs de secret. Hahnemann a
réussi à créer une sorte d'église. Et
Lyssenko ricane dans sa tombe: il a
fait école. Partout, la foi remplace la
raison.

La mémoire
de l'eau

On croyait avoir tout vu et le
Dr Benveniste réussit encore à nous
étonner. Il obtient de la revue Nature
la publication des résultats d'une
expérience sur la «mémoire de
l'eau». L'éditeur prend des précautions,

mais le mal est fait: grand
battage médiatique, et la foi nouvelle
prend naissance. L'enjeu est énorme
(au sens financier du terme): ce n'est
rien d'autre que la possibilité de
légitimer l'homéopathie. C'est une
branche «porteuse», comme disent
les économistes. L'investissement
est faible: un robinet et des flacons.
On peut toujours analyser le contenu

de ces flacons. Ils ne contiennent
par définition, compte tenu des
dilutions, plus de principe actif. Or,
coïncidence: la recherche a été financée

en grande partie par les Laboratoires

Boiron qui fabriquent des
produits homéopathiques.
Pas besoin d'être spécialiste pour
avoir l'intuition, au départ, qu'un

produit dilué à 1/10120 n'a aucun
effet (j'ai essayé avec une goutte
d'absinthe dans une carafe d'eau, ce
qui est une moins grande dilution;
ça n'avait ni le goût ni les effets du
principe actif). Des essais avaient
d'ailleurs été faits dans le domaine
de l'homéopathie, sérieusement
pour une fois (nombre suffisant de
cobayes, procédure en double-aveugle).

Ils portaient sur le rétablissement

du transit intestinal après une
intervention chirurgicale. Les résultats

obtenus avec le produit
homéopathique ont été les mêmes qu'avec
le placebo.

Devoirs
de vacances

Surtout, la méthode utilisée par le
Dr Benveniste ne semble pas des
plus fiables. Il cherche à faire «éclater»

des basophiles avec son eau à

mémoire, et mesure le résultat en
colorant ces basophiles. Mais le
colorant est mal choisi; il n'est
d'ailleurs plus utilisé ailleurs. Il est
même possible que le résultat soit
dû, en partie, au colorant. Des
vérifications ont été faites dans des
laboratoires sérieux. Elles montrent que
les résultats obtenus par le LT
Benveniste sont, au moins, aléatoires. Le
battage autour de la pseudo-découverte

était certainement dû au fait
que les journalistes, en été, ont
tendance à copier les confrères, à inventer

de toute pièce les événements, à

exploiter les «marronniers». Grâce à
une princesse en Angleterre et à la
mémoire de l'eau, le remplissage de
colonnes a pu avoir lieu.
Le problème reste entier. Il manque
quelque chose à l'individu de 1988,
et il croit que ce sont des soins de
santé. Il a besoin d'être materné,
rassuré; ce qu'il tient pour de la magie,
avec les «miracles» que cela entraîne
(on a vu ces derniers temps Lourdes
relever la tête) le réconforte. Pourquoi

ne pas remplacer tout ce fatras
de méthodes par la distribution de
sugus, comme au jardin d'enfants?

Ça ne fait pas d'effet non plus, mais
c'est bon, et favorable au maintien
de l'emploi dans une branche
économique qui en a bien besoin.

Philippe Bois

L'invité de DP s'exprime librement dans
cette tribune. Philippe Bois est professeur

de droit aux Universités de
Neuchâtel et Genève.
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